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Trois brasseries artisanales américaines ont demandé à bénéficier de la protection
prévue par le Chapter 11 sur les faillites, s’ajoutant aux signes d’une correction plus
profonde du marché américain de la bière artisanale, après plusieurs années de forte
expansion.

Les entreprises concernées par les dernières procédures sont Clipper City, Corktown
Taphouse et Hidden Springs Ale Works. Le Chapter 11 permet à une entreprise de
poursuivre ses activités tout en restructurant ses dettes sous la supervision d’un
tribunal. Dans chaque cas, cette démarche vise à assurer sa survie et à s’adapter à un
marché devenu plus difficile à appréhender pour les brasseurs indépendants.

Mercredi 11 novembre, TheStreet a rapporté que ces nouvelles procédures
témoignaient des tensions croissantes dans l’ensemble du secteur. Elles interviennent
alors que de nombreux producteurs de bière artisanale sont confrontés à un marché
saturé, à une croissance de la demande plus faible et à une pression financière accrue.
Les brasseries qui s’appuyaient auparavant sur une forte fidélité locale et une
expansion régulière dans la distribution doivent désormais se disputer les places en
rayon, les becs de tirage et l’attention des consommateurs dans un environnement
bien plus difficile.

Ces dernières faillites s’inscrivent également dans le recul plus général des volumes de
vente de bière artisanale. Selon les données du secteur citées par TheStreet, les
volumes de bière artisanale aux États-Unis ont baissé de 4 % au premier semestre.
Cette baisse complique la tâche des petits brasseurs, qui doivent absorber la hausse
des dépenses et conserver une taille suffisante pour couvrir leurs coûts d’endettement,
de production et de distribution.

Ces procédures récentes ne signifient pas nécessairement que les brasseries vont
fermer. Le Chapter 11 est conçu pour donner aux entreprises le temps de renégocier
leurs obligations et de réorganiser leurs activités. Mais la procédure souligne aussi à
quel point les perspectives restent incertaines pour de nombreux brasseurs artisanaux,
en particulier ceux qui doivent composer avec de faibles marges et une capacité
limitée à augmenter leurs prix.



Ces difficultés sont liées à plusieurs défis structurels. Selon TheStreet, le secteur doit
faire face à l’évolution des habitudes de consommation, à une concurrence intense et à
des coûts d’exploitation élevés. Ces facteurs contraignent de nombreuses brasseries à
s’adapter à une croissance plus lente, après une longue période d’expansion rapide du
nombre de marques artisanales, de salles de dégustation et de marques régionales
dans tout le pays.

Cette tendance concerne l’ensemble du secteur des boissons, au-delà des seules
brasseries. La multiplication des faillites peut signaler un ajustement des capacités
dans l’un des marchés de la bière artisanale les plus importants du pays, ce qui
pourrait accroître les risques pour les fournisseurs, les grossistes et les distributeurs qui
dépendent de petits clients brasseurs. Une restructuration prolongée pourrait
également peser sur les achats de canettes, d’ingrédients et d’emballages, tout en
réduisant le choix des détaillants qui ont développé une partie de leur activité bière
autour de marques artisanales locales et régionales.

Ces nouvelles procédures au titre du Chapter 11 suggèrent que les difficultés ne se
limitent ni à une seule entreprise ni à un segment de marché particulier. Elles
renforcent les signes que le secteur de la bière artisanale continue de s’adapter à une
nouvelle phase, où la croissance est plus difficile à trouver et où la flexibilité financière
devient essentielle à la survie.


